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Apostolat de la prière

PIIÈRE QUOTIDIENNE PENDANT LE MOIS DE MAI

Divin Cour de JÉsus, je vous offre par le Cour immaculé
,de MARIE, les prières, les ouvres et les souffrances de cette
journée, en réparation de nos offenses et à toutes les intentions
pour lesquelles vous vous immolez continuellement sur l'auteL
Je vous les offre, en particulier, pour que nous comprenions,
que nous goûtions et pratiquions la doctrine du sacrifice chré-
tien.

Les nouveaux Cardinaux

Cavagnis Félice, qui est issu d'une noble famille de la Serina
(province de Bergame, Italie,) est né le 13 janvier 1841 à Bor-
<dagna, dans la même province, où son père exerçait la médecine.

.o 84, il Mai 1901.



Il est secrétaire de la Sainte-Congrégation des affaires ecclésias-
tiques extraordinaires et auteur de plusieurs ouvrages de droit.
canon fort estimés.

Sa&nminiatelli Zabarella Alessandre est né à Radicondoli, dans
le diocèse de Volterra (Toscane,) le 4 août 1840; il fut nommé
archevêque titulaire de Tiana, le 31 juillet 1874, et promu pa-
triarche titulaire de Constantinople le 22 juillet 1899. Il est
actuellement auditeur général de la chambre apostolique.

Gennim~ Casimiro est né à Maratea (Italie méridionale,) le
29 décembre 1839. Il fut promu évêque de Conversano (Pouil-
les,) le 13 mai 1881 et archevêque titulaire do Lépante, le 6
février 1897. Il est assesseur de-la Congrégation de la Sainte
Inquisition romaine.

Del'0lio Donato Maria est iié à Bisceglie, le 27 décembre
1847. Promu évêque à Rossano (Calabre,) le 14 décembre 1891,
il fut transféré à l'archevêché de Benevent le 8 janvier 1898.

Bosci, Giulio, né à Pérouse le 2 mars 1838 : promu évêque à
Todi le 1er juin 1888; transféré à Ferigaglia le 29 novembre
1895 et nommé archevêque de Ferrare le 19 avril 1900, en
remplacement de S. Em. le cardinal de Respighi, prômu au vi-
cariat de Rome.

De Skrben.sky, Léon, qui est né à Hausdorf, dans l'archidio-
cèse d'Olmiiz, le 12 juin 1863, a été promu archevêque de Pra-
gue, le 14 décembre 1899.

Kniaz de Kozie.sko Puzyna, est né à Gwozdiec, archidiocèse
de Lemberg, le 13 septembre 1842. Nommé archevêque titu-
laire de ¡Memphis le 26 février 1886, il a été transféré à l'ar-
chevêché de Kracau (Pologne autrichienne,) le 22 janvier 1895.
Le nouveau prince de l'Eglise est conseiller intime de S. M. I-
et R. l'empereur d'Autriche-Hongrie.

Bacilieri, Bartolomeo, est né à Breonio, dans le diocèse de
Vérone, le 27 mars 1842. Promu à l'Eglise titulaire de Nissa le
1er juin 1888, il fut nommé évêque de Vérone à la mort de S.
Em. le cardinal Canossa, le 12 mars 1900.

Martinelli, Sebastiano, de l'ordre des Ermites de Saint-Au-
gustin, eat né à Sant'Anna, archidiocèse de Lucques, le 20 août
1848. Elu archevêque titulaire d'Ephèse, le 18 août 1896; il est
depuis le 21 janvier 1893 délégué apostolique aux Etats-Unis
d'Amérique.

Tripepi Lzuigi est substitut de S. Em. le cardinal, secrétaire
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d'Etat et secrétaire du chiffre, depuis 1896. Né en Calabre,
Mgr Tripepi est venu bien jeune à Rome pour se livrer aux
études historiques. Il n'a pas tardé à y conquérir une réputation
de savoir tel que, lors de la création par Léon XIII d'une coin-
mission cardinalice pour les étddes historiques, Mgr Tripepi en
a été nommé secrétaire. Il devint ensuite préfet des archives au
Vatican. En 1893, S. A. le grand due de Bade l'a nommé com-
mandeur de l'ordre du Lion de Zahringen.

Della Volpe, Francesco, est actuellement majordome de Sa
Sainteté. il a fait partie des " Abreviatori di Par'co Maggiore.'"
Il est ensuite rentré au Vatican, en qualité de Maître de la
chambre. En abandonnant les fonctions de majordome, il ne
pouvait, suivant la tradition, que devenir cardinal.

Riboldi, Augustin, né à Paderno (province de Milan,) le 18
février 1839, promu évêque de Pavie le 21 mars 1877.

Le Sacré-Collège, dont le pien est, comme on sait, de soi-
xante-dix membres, en comptait jusqu'ici cinquante-cinq, dont
trente-cinq Italiens et vingt étrangers.

A la suite de la promotion qui a eu lieu, le nombre des
princes de l'Eglise s'élève à soixante-sept, dont quarante-cinq
Italiens et vingt-deux étrangers.

Il y a en outre deux cardinaux réservés iâ pectore dans le
Consistoire du 19 juin 1899.

Des soixante-sept cardinaux qui composent actuellement le
Sénat de l'Eglise, trois seulement ont été nommés par Pie IX:
Leurs Eminences NN. SS. Oreglia di Santo Stefano, Parrocchi
et Lcdochowski, tous les autres ont été créés par Léon XIII qui
a vu mourir dans son Pontificat 1:16 cardinaux.

Les nouveaux évêques français

Voici quelques notes biographiques sur les nouveaux évê-
ques.

• Mgr Bonnefoy, a4'ctevêq ' i:c.-IL est né au diocèse de
Fréjus. En 1868, il vint à Paris, où il fut successivement vicaire
à Saint-Ambroise, à Saint-Germain-des-Près, à la Madeleine, à
Saint-Roch et à Saint-Augustin. En 1890, il fut nommé curé
de Neuilly. Il n'y resta que deux ans. En 1892, il fut élu évê-
que de La Rochelle.
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Mgr Delamaire, évêque de Périgueux.-Il a 53 ans environ.
Il appartient à une famille nombreuse qui a donné plusieurs
prêtres à l'Eglise ; un. de,ses frères a un grade élévé dans l'ar-
mée; un autre est un notable commerçant de Paris. Quant à
lui, il est artiste plein de goût, tomme d'oeuvres fort dévoué, et
il a fait de son église de Notre-Dame des Champs un musée
religieux, où les plus beaux chants attirent les foules aux gran-
des fêtes.

Mgr Le Camus, év'que de La Rochelle. - Il est né le 24 août
1839, à Paraza(Aude). Il a pris ses grades théologiques à Rome.
Il était théologien de Mgr de Las Cases, au Concile du Vatican.
Il a été vicaire à Narbonne, directeur à Sorèze, fondateur du
collège Saint-François de Sales à Castelnaudary. Il est membre
du Chapitre de'Carcassonne. Il a écrit de nombreux ouvrages,
parmi lesquels une Vie de'Jésus.

Mgr Lacroix, éveque de Tarentaise.-Il a 46 ans. Il est au-
mônier au lycée Michelet et docteur ès-lettres.

Mgr Dubois, éve'que de Verdun.-Vicaire général du Mans.
Il n'a que 45 ans, étant né le 1er septembre 1856 à Saint-Calais.
Il s'est particulièrement adonné aux études d'histoire et d'ar-
chéologie. Il sera le plus jeune des évêques de France.

Mgr Ricard, évêque d'A n.goulélme.-Il appartient au diocèse
de Rodez.-49 ans. Il fut le familier de S. Em. le cardinal
Bourret, qui, en 1878, en fit son secrétaire particulier, le nom-
ma chanoine en 1891, puis vicaire général.-Les deux succes-
seurs du cardinal Bourret lui conservèrent ses fonctions.

Mgr Andriea, évêque de Marseille.-Il a 52 ans. Il est né à
Seynes (Haute-Garonne). Il a été le secrétaire particulier puis
vicaire général de Son Emin. le Card. Desprez. Il n'a jamais
quitté - sauf pour un vicariat de quelques mois - l'archevê-
ché de Toulouse où Mgr Mathieu et Mgr Germain l'ont con-
firmé dans sa charge de vicaire général.

Mgr Bouquet, évêque de M1ende.-Il est né à Paris en 1839.
Il a été professeur au petit Séminaire de Notre-Dame des
Champs. Il a pris à la Sorbonne ses grades de bachelier et de
licencié en théologie. Il avait été vicaire à Saint-Germain des
Prés, et il était vicaire à Saint-Vincent de Paul quand la guerre
de 1870 éclata. Il s'offrit comme aumônier pendant le siège,
fut fait prisonnier à la bataille de Champigny, enfermé dans
un cachot à Legney, puis interné à Versaillie. Ses services pen-
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dant le siège lui valurent la Légion d'honneur. En 1876, il est,
nommé aumônier au lycée Saint-Louis. En 1881, il supplée
Mgr Maret, à la Sorbonne, dans sa chaire de dogme. Il a publié
une Histoire du Collège d'Harcourt et du Lycée Saint-Louis-
qui a été couronnée par l'Académie française. Depuis 1896, il
était administrateur de l'église de la Sorbonne.

Mgr Canappe, éveéque de la Guadeloupe.-Il est né à Sully,
au diocèse d'Amiens, en 1849. Il a passé quinze ans au diocèse
qui va lui être confié, en qualité de secrétaire de son oncle, Mgr
Porchez. Depuis treize ans, il est aumônier de la Visitation de
Rouen.

L'Agitation Religieuse en Europe

La Semaine religiezese de Lyon, donne Je mot vrai de la cause-
initiale de la crise religieuse chez les peuples latins d'Europe:

Un vent de haine antireligieuse souffle en ce moment sur
l'Europe. Ce n'est plus seulement l'Espagne, qui, feignant de
prendre peur d'une immigration des religieux français, chassés-
de chez nous par la loi Waldeck-Rousseau, s'est livrée à de sau-
vages manifestations contre les couvents. Voici le Portugal qui,
à son tour, entre dans cette danse macabre, se découvre des cas
de séquestration monacale, et se montre prêt à renouveler les
exploits du fameux Pombal: seulement, ici, la main de l'Angle-
terre, déjà soupçonrée dans l'agitation espagnole, apparaît avec
plus d'évidence, associée à la main de la franc-maçonnerie. L'Au-
triche elle-même vient de faire sa partie dans cette cacophonie.
L'Allemand Wolff a imposé au Reichsrath une interpellation
sur la doctrine-morale des Rédemptoristes, eb il a conclu par
son éternel et absurde refrain: Los von Rom l" Séparons-nous
de Rome 1" Heureusement, le président a eu le bon sens de pres-
crire une séance secrète pour ce débat et d'en alléger le procès-
verbal, et les députés catholiques ont vigoureusement protesté.

Un journal de Berlin s'exprime en ces termes: " A tout prix,
il faut entretenir l'agitation politique et religieuse en Espagne
comme en France et en Italie, pour empêcherces grandes nations
latines de se relever, de se développer et de s'unir par une alli-
ance étroite contre le monde allemand et anglo-saxon. " Il faut
des grèves et des luttes religieuses, qui entretiennent l'agitation

LA SEMAINE RELIGIEUSE 59',



LA sIMAINE RELIGIEUSE

au delà des Pyrénées et. préparent le terrain pour l'établissement
4 d'un régime plus libral.et plus democratique. "

Il est manifeste pur tous ceux qui veulent voir, que Il maçon-
nerie cosmopolite er't le moment venu d'eulever à l'Eglise les
trois nations demeurées fidèles.

Barabbas

Sous ce titre, M. François Coppée. a publié dans la Pairie
les douloureuses réflexions suivantes :

En plý-ine Seiaine Sainte, il est permis de citer ce fragment
-du iécit de la Passion :"Donc, comme les juifs étaient tous ras-
seiblés, Pilate dit, :-Lequel voulez-vous que je vous délivre,
Barabbas ou Jésus, qu'on appelle ie Christ ?. . Ils lui répondi-
rent: - Barabbas. "

Entre le juste qui avait donné l'exemple de toutes les vertus
et le scélérat chargé de crimes, la foule n'hésita pas. D'une voix
unanime, elle fut pour le scélérat. At uti direrunt Barabbam.

Je ne sais pourquoi, en relisant ce passage (le l'Evangile, je
songe, non sans un p.eu de découragement et. de tristesse, au
suxffrage universel.

Assurémnent, dans la théorie pure, rien n'est rlus conforme
à la justice que ie gouvernement le tous par tous. du peuple
par lui-même, et je me garderai bien d'en médire. Accordez-
moi seulement, s'il vous plaît, que, dans la pratique, ce mode de
gouvernement n'est pas plus infaillible qu'un autre et que nous
en avons aujourdliui sous les yeux une preuve éclatante. Car
enfin c'est au suffrage universel - trompé, faussé, je le veux
bien, mais qui n'en est pas moins le suffrage universel - que
nous devons cette majorité parlementaire qui vient de s'accor-
der six semaines de vacances, après avoir perdu tout l'hiver à
confectionner une loi monstrueuse où sont violés trois droits
essentiels, élementaires, et. dont tous les citoyens devraient jouir
tranquillement: celui de s'asso:ier entre eux, celui d'élever
leurs enfants à leur guise et celui de posséder un immeuble
avec quelque sécurité.

Le dimanche en Belgique

Il est question en ce moment, en Belgique, de prescrire par
une loi le repos du dimanche.



· Les socialistes, observe le Bien public, demandent avec ins-
tance que la loi consacre le repos dominical. Non, certes, qu'ils
entendent respecter un commandement divin, mais parce que
l'homme a besoin de repos, et. parce que le repos n'est vraiment
réparateur de l'énergie morale qu'aux jours où la masse de la
population suspend le travail.

Il n'en est pas de même des bourgeois francs-mat;ons. Ils
veulent que la loi choisisse pour le repos hebdomadaire n'im-
porte quel jour de la semaine. " Le dimanche, non ! " C'est ce
-que dit l'Etoile beige. C'est ce que l'on avait entendu déjà au
Parlement français. Ils craignent que le repos du dimanche,
généralisé par la loi dans la mesure où il se concilie avec les
nécessités de l'industrie, ne fournisse aux ouvriers l'occasion
d'accomplir leurs devoirs religieux.

L'unité de Doctrine

On remarque ave - une joie bien légitime que les prèjugés anti-
catholiques diminuent de jour en jou au sein de la grande répu-
blique américaine. Nos voisins se montrent de plus en plus dispo-
sés à respecter nos droits, à nous entourer de leur sympathie,
chaque fois que les catholiques sont en but à quelque hostilité.
Jusqu'ici le, ministres protestants ont toujours exclu l'Eglise
catholique dans leur calcul des progrès du christia.nisme; mais
en ces derniers temps, le Rév. Dr. Jenkin Lloyd Jones, ministre
unitairien de Chicago aux vues larges, n'a pas hésité, dans un
de ses récents sermons, sur la nécessité de l'unité religieuse, de
déclarer:

"L'Eglise catholique romaine a toujours proclamé la néces-
sité de la centralisation du Pouvoir religieux et de l'unité de
Doctrine. Les industriels ont depuis longtemps reconnu la va-
leur de ce principe. Les hommes d'affaires se liguent et les ou-
vriers se forment en association pour protéger leurs intérêts et
défendre leurs droits. Mais les six ou sept cents ministres rési-
dants à Chicago n'ont pas entre eux cette cohésion qui règne
-entre les derniers des ouvriers. Chacun suit son inclination.
propre. Si, au lieu de s'en tenir à une religion qui repose sur le
eens privé de chacun, nous nous unissions en une puissante
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société religieuse, q -31le merveille cette organisation ne pour-
rait-elle pas opérer? Si les hommes s'unissaient aussi franche-
ment pour les intérêts de l'âme qu'ils le font pour satisfaire-
leurs ambitions terrestres, quel puissant levier ce serait pour le
bien !

Qu'a fait le Protestantisme ? Il s'est permis de soumettre sa.
doctrine aux investigations individuelles, de l'analyser, d'en
démontrer les principes, d'en rechercher de nouveaux, de donner
de nouvelles définitions doctrinales jusqu'à ce qu'enfin nous.
comptions 17 classes de méthodistes, 13 de baptistes, 12 de
presbytériens, en tout, 350 différentes dénominations religieuses,.
dans les Etats-Unis 1 Ceci ne constitue pas seulement un scan-
dale, c'est en même temps un manque absolu de raison."

Question Scolaire

Un Rabbin de New-York, dans une lettre importante adres-
sée au journal Suia, exprime sur la question des écoles des
vues auxquelles un grand nombre de nos frères séparés se font
un plaisir de souscrire avec empressement. Il écrit ce qui suit :

" Je crois que, dans plusieurs cercles, particulièremenit parmi
les protestants, autrefoist. profondément hostiles au principe
de l'Eglise romaine en matière d'éducation, - savoir: que la.
formation religieuse et séculière des enfants doit se faire simul-
tanément, - on n'entretient plus sur cette matière les mêmes
sentiments d'antagonisme et d'opposition sectaire. J'affirmie
également qu'un grand nombre de mes coréligionnaires par-
tagent pratiquement ces vues sans vouloir de suite les mani-
fester, dans la crainte de prendre une attitude contradictoire
à la loi du pays qui veut un système d'écoles publiques où
toutes les classes des citoyens puissent être admises et y
recevoir le même enseignement, c'est-à-dire, l'enseignement
neutre.

L'expérience a démontré que ce système d'éducation qui
laisse à l'initiative privée ou à la charge des différentes églises.
la formation religieuse des enfants, n'a jamais donné les résul-
tats que l'on en espérait. Il arrive qu'une large proportion de la.
jeunesse ne reçoit pas cette culture religieuse et morale si néces-
saire au développement des plus hautes vertus gai doivent
briller chez l'homme et le eitoyen. La séparation dé L'Eglise



et de l'Etat est une clause fondamentale du gouvernement
américain, mais il me semble que ce ne serait pas contraire à,
ce principe que d'aider les différentes églises, sans acception
d'aucune et en se basant sur le chiffre des fidèles qui en font
partie, à accomplir leur ouvre de formation spirituelle et
morale, si utile et si importante aux plus graves intérêts de
l'Etat lui-même."

Nous n'avons pas besoin de signaler l'indignation et le ressen-
timent qu'aurait suscités, il y a quelques aunées, l'expression
de ces idées si pleines de bon sens et de justice. C'est un chan-
gement d'opinion dont nous devons remercier la Providence et
qui nous fait voir que parmi nos Frères séparés un grand
nombre sont dans la bonne foi, s'orientant insensiblement vers
la vérité catholique.

Le Spiritisme

Une Revue des Etats-Unis affirme que le nombre de person-
nes tombées en démence ou, du moins, affectées sensiblement
dans leurs facultés mentales par la pratique du Spiritisme, est
tellement considérable que l'autorité civile de ce pays se pro-
pose d'instituer une enquête officielle pour déterminer le nom-
bre des patients renfermés dans les asiles d'aliénés et victimes
de ces pratiques diaboliques. On croit que le meilleur moyen
de mettre le publie en garde contre le danger du spiritisme est
de publier ces statistiques. On affirme que le gouvernement
paye annuellement des millions de piastres pour subvenir aux
frais de l'internement et du soin des infortunés qui ont perdu
leur raison en se livrant au spiritisme. L'officier public chargé
de faire cette enquête, bien qu'il ne soit pas catholique, est inti-
mement convaincu que dans plusieurs cas prétendus d'insar.ité
on se trouve en face d'une possession diabolique. Quoiqu'il en
soit, on ne peut mettre en doute les désastres produits par lin-
fâme pratique du spiritisme, et il faut espérer que dans les
Etats-Unis, comme dans d'autres pays, le gouvernement en
viendra à la condamner officiellement et solennellement.

Chronique religieuse

Il y a eu grande solennité à Sainte-Anne de Beaupré diman-
che dernier. Après la grand'mnesse à laquelle Mgr Bégin a assisté
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paré, au trône. Sa Grandeur a béni la nouvelle châsse destinée
à renfermer la relique insigne de notre grande Thaumaturge,
en même temps qu'un superbe ostensoir.

Cette châsse est d'une grande richesse et d'un travail exquis.
Elle a été fabriquée à Liège, en Belgique ; c'ést une oeuvre d'art,
un monument digne de la patronne de notre Canada; le ciselure
est d'un goût délicat et d'un fini bien remarquable; les person-
nages bibliqes et historiques qui fgurent dans cette châsse
sont nombreux et admirables à tous égards.

Dans une éloquente allocution, le R. P. .Manise a expliqué les
relations intimes que ces divers personnages ont eues avec sainte
Anne ou avec son Sanctuaire de Beaupré. Les pèlerins, déjà
nombreux, unis aux paroissiens, encombraient la Basilique et
priaient avec ferveur. Le chant et la musique ne laissaient rien
à désirer.

La, '£(te s'est terminée par une belle procession à l'extérieur
de l'église, avec la relique de sainte Aune que portaient deux
religieux, et par la bénédiction du Saint Sacrement.

Tout le monde remarque avec satisfaction que les excellents
Pères Rédemptoristes qui desservent la Basilique de Sainte-
Anne de Beaupré ornent avec goût et enrichissent de plus en
plus chaque année ce pieux Sa.nctuaire, témoin de tant de mer-
veilles opérées par l'intercession de hi Thaumaturge du Canada.

A Charlesbourg

Le S mai, soixante enfants ont fait leur première commu-
nion à Charle.bourg, et ont été con firmés le même jour par
Nonseigneur l'Archevêque de. Québec.

Conseils de Mgr Pagis à ses diocésains

Nous extrayons <le k touchante lettre d'adieux de S. G. Mgr
Pagis à ses diocésains, le passage suivant, qui contient de fortes
et utiles leçons à l'adresse de tous les catholiques:

" Quand on se demande pourquoi les catholiques de France
ont tant à souffrir pour leurs droits et leurs libertés nécess",ires,
on peut faire bien des réponses, car les causes de nos épreuves
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-sont multiples. La principale, à notre avis, c'est notre indiffé-
rence: nous ne savons pas opposer à une minorité fortement dis-
-ciplinée et capable de toutes les audaees, une résistance, qui
pourrait être facilement victorieuse. '\ou,; manquons de cette
union, de cette cohésion, qui font la forCe ; de cette inlépendance
thrétienne, qui impose le respect ; de ce courage, auquel l'ennemi
ne résisterait pas. Nous sommes un pays de suffrage universel,
où l'opinion devrait dépendre de nous, car nous sommes le nom-
bre ; nous formons l'immen.e majorité de la Nation.' Si depuis
vingt ans se-lement la majorité des catholiques français avaient
été pratiquant* : s'ils avaient puisé aux sources divines la lumière
du bou sens et la f.-rmeté du courage que Dieu donne, pensez-
vous quiii 1ût été posible, contre les protestations du pays tout
entier, d'entreprendre, connue on l'a fait, sur les libertés cliré-
tiennes ? Nos misies n'ont pas d'autres causes que nos défail-
lances ; seul, le courage chrétien peut nous sauver ; seul, il peut
réparer le passé, effacer de nos lois ce qu'elles ont d'arbitraire,
d'antilibéral et d'antichrétien, et préparer un régime de véri-
table liberté. Cette 'euvre de retauration sera longne, nous ne
pouvons pas nou; faire illusion, il y faut, après les défaillances
.de tons, la bonne volonté et le travail de tous ; mais nous ne la
voyons pas ailleurs que dais ls éneries et le concert es cons-
-ciences chrétiennes.

Mélange du poisson et de la viande

Il y a quelque temps, la Congrégation du Saint-Olice adrtes-
sait une importante réponse au luatriarcle de Venise, qui l'avait
consultée sur le mélange du poisson et de la viande. aux jours
-de jeûne, pour les personnes dispensées de l'abstinence.

Nous croyons utile de rappeler les principes généraux qu'elle
expose.

Aux jours de jeûne, quand l'Eglise permet les aliments gras,
-elle interdit l'usage de la viande et du poisson dans le même
repas. Il y a sur ce sujet trois Constitutions de Benoit XIV et
plusieurs décisions de la Sacrée Pénitencerie.

Il résulte de tous ces documents que le mélange de la viande
et du poisson est défendu dans le même repas, à tous les fidèles,
-aux jours dejeûne d toute l'année.
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1° Il est question de viande et de poisson: ces expressions
doivent être prises strictemen,t, et la Sacrée Péaitencerie a.
déclaré, le 28 février 1825, que l'on pouvait manger dans le
même repas des potages ou des légumes prépares au jus de
viande et des poissons.

2° Dans le mémne repas: il n'est donc pas défendu de manger
de la vi&sde à un repas et du poisson à l'autre.

3° A tous les fidèles: la défense s'impose non seulement aux:
personnes àstreintes au jeûne, mais à tous les fidèles qui, pour
un motif ou un autre, profitent de la dispense de l'abstinence,.
même aux enfants après sept ans etaux malades, comme l'ont
déclaré la Sacrée Pénitencerie le 8 janvier 1834, et le Saint-
Office le 22 juin 1875.

4o Aux jours de jene de ¢oute l'année : cette défense ne
s'impose qu'aux jours de jeûne, mais non aux jours d'abstinence.
Par conséquent, celui qui est dispensé de l'abstinence un ven-
dredi ordinaire, peut manger de la viande et du poisson dans le
même repas (Sacrée Pénitencerie, le 15 février 1834). Il s'agit,
des jours de jeûne de toute l'année, et même des jeûnes qui se-
raient imposés par une loi particulière, comme il résulte d'une-
réponse de la Sacrée Pénitencerie du 13 février 1834.

La confession

Il ne manque pas de Protestants qui regrettent l'abolition de-
la confession par le Protestantisme. C'est, du moins, l'aveu que
fait le journal des Pasteurs protestants d'Allemagne, le Reichs-
bot:

" Ce dont notre Eglise a besoin comme du pain quotidien,
c'est la restauration de la confession particulière. Quiconque a,
derrière lui une longue carrière pastorale sait que notre Eglise
est pleine de gens qui ont besoin de se confesser. Il n'y a pas
que les assassins et les parjures qui n'achètent la paix de leur
conscience qu'au prix de l'aveu de leurs crimes fait aux hommes;
il y a des milliers d'êtres humains que leur passé poursuit comme
un noir fantôme. Ils voudraient effacer de leurs larmes et de
leur sang la tache qui souille le livre de leur vie; mais leur
conscience reste blessée, leur âme reste malade; il leur manque,
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pour guérir, la parole de rémission, le pardon divin transmis
personnellement au pécheur par une lèvre humaine." Rien de
mieux. Mais pour remettre les péchés il faut être prêtre. Or,
dans le protestantisme il n'y a ni prêtres ni évêques, parce
-qu'il n'y a pas de sacerdoce.

Crémation des corps

1°. Est-il permis de donner son nom aux sociétés dont le but
est de promouvoir l'usage d'incinérer les cadavres humains ?

20 Est-il permis de commander la crémation des corps ?
R. A 1° et 2°: Non. Décret de la S. C. de l'Inquisition, en

date du 19 mai 1886.

.oût de la guerre du Transvaal

D'après le discours du ministre des finances, la guerre du
Transvaal coûte à l'Angleterre, jusqu'à présent, la bagatelle
de 151 millions de louis sterling.

Le rôle de la presse contemporaine

Dans son récent ouvrage sur la France au point de vue
moral, M. Alfred Fouillée cite cette appréciation de M. Tarde
sur la presse: " Il ne se commet pas un assassinat que la presse
ne s'en émeuve, sauf quand il s'agit de trois cent mille, assassi-
nats d'Arméniens, qu'elle nous laisse ignorer, on sait pourquoi et
pour quel pri:s."

" La presse, dit M. Fouillée, n'est pas seulement un quatrième
Etat, elle est souvent une. alliance internationale secrète.:"

Ce qui est vrai de la presse européenne, le sera trop tôt de la
presse du Canada.

Le Fondateur des Féniens

JAMEs STEPHNus, le fondateur et le chef des Féniens, vient
de 'mourir.

Ses funérailles ont été célébrées à Dublin, au milieu d'un
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grand concours de peuple. Cinquaute mille personnes ont ac-
compagné ou salué la dépouille de l'agitateur.

James Stephens, fils d'un commissaire-priseur de Dublin,
était revenu en 1891 dans sa ville natale, grâce à l'anmistie. En
septembre 1865 il avait été arrêté; mais il parvint à s'évader
et à gagner l'Amériqu e, où il resta tant qu'il lui fut interdit de
vivre au milieu de ses concitoyens. Il fut en 1850 inspecteur
des fortifications françaises

Paroles de l'évéque de Bàyonne

" Rappelez-vous que les bulletins que vous mettrez dans:
l'urne seront dépouillés deux foi-s: une première fois par les
hommes; une seconde fois, au tribunal de Dieu.

Une Preuve

Françuis Coppée fait paraître uin nouvelle édition de ses
poésif.s: Dbas il pei e d<w l .tuWi (chez Lemerre). Nous
y cueillons la pièee intitulée: Un~ e e

Une preuve entre cent que la S.inte Eeriture
Est un récit tidèle et fait d'après nmture,
C'est qiu'ici les témoins s'accusent. Quel aveu
Que celui des amis si chers du Fil: de Dieu,
Confessant leur faiblesse et nons faisant connaître
Qu'ils ont, dans le péril, abanilonné leur Maitre!
Pierre dit: " Je fus hche. " et Tliomvas: "J'ai douté. "

Donc, s'ils disent ailleurs:" Il est ressuscité.. . . .
En tel lieu nous l'avons vu faire tel prodige.....
Je les crois. Cet accent de vérité, vous dis-je,
Aux mots écrits par l'homme on le demande en vain.
J'en suis sûr, l'Evangile est un livre divin.

Mouvement de la population du Connecticut en 1900

Naissances de parents américains, 8299; décès, 10388.
Naissances de parents étrangers, 8219; décès, 3678.
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L'avenir, dans le Connecticut, appartient donc aux nationa-
lités étrangères, et les yankees sont en train de disparaître,
comme dans beaucoup d'autres Etats.

La langue de M. Waldeck-Rousseau

.Per qual peccat quisquis per 11ec et torquetur, dit la sainte
Ecriture, là où s'est consommé le péché, là sera appliqué le chi-
timent.(Sag. xi, 17.)

M. Waldeck-Rousseau a employé sa langue, pendant deux
mois, à demander à la Chambre la proseription des religieux.
A peine la loi est-elle votée, qu'il se voit contraint de livrer
aux médecins cette langue dont il venait de faire un si niiu-
vais usage.

Bibliographie

Saint Vincent de Paul et le sacerdoce, par un prêtre & la
Congrégation de la mission. Ouvrage dédié au clergé et 1nb ih
à l'occasion du troisième centenaire de l'ordination sacerdotale
de saint Vincent. lievêtu de l'approbation de Nos Seigneurs
les archevêques de Paris, de Cambrai et de Besant;on, de
Monseigneur 'Evêque de Cahors et de Messieurs les Supérieurs
généraux de la Congrégation de la mission et de Saint-Sulpice.
2,8 septembre 1600 - 1900 - Volume in - 12, pp, 573. Librairie
Saint - Joseph, Cadieux et Derome. Montréal - Canada - 1900.

Ce titre dispense de longs commentaires, et fait suffisamment
comprendre l'excellence et l'importance de cet ouvrage à l'heure
actuelle. La première partie,-saint Vincent de Paul,--vous met
sous les yeux l'une des plus belles figures sacerdotales, le por-
trait de ce fidèle imitateur du Christ, auquel tout prêtre doit
travailler à ressembler. La seconde partie nous rappelle la
notion vraie du sacerdoce, que nous sommes trop portés à oublier

- ou à altérer.
Ce livre se recommande donc à l'attention du clergé qui le

lira avec intérêt et grand profit. Les Vincent de Paul en chair
et en os étant toujours assez rares, il est ">on de ressusciter
l'original de temps en temps.
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Nécrologie

M. 'abbé Joseph-Edmond Joly, ancien desservant de Saiùt-
Emile, décédé au mois de novembre dernier, était membre de la
société d'une messe, section provinciale.

Archevêché de Québec, 6 mai, 1901.

J. CL. ARSENAULT, ptre, Secrétaire.

Mgr Montault *

Mgr X. BARBIER DE MO'TAULT vient de mourir à Poitiers, à
l'âge de 71 ans.

C'est une grande perte popr l'Eglise qu'il a puissamment ser-
vie par sa science archéologique, canonique et liturgique.

Originaire d'une ancienne famille du Poitou, il embrassa de
bonne heure la carrière ecclésiastique. Ses études de théologie
à Saint-Sulpice terminées, il alla s'installer à Rome pour y pas-
ser vingt ans dans l'étude.

Son œuvre est considérable: au moins cir -, cents publications,
opuscules, brochures, plaquettes, articles d revues, roulant gé-
néralament sur la science religieuse.

Calendrier

12 DDI b V ar. Pâq. Kyr. dt Temps Pascal. I Yp. du suivant, mém.
au dim. et des SS. MM. (Il Vep.)

13 Lundi ih S. Jean Baptiste de la Salle, conf. Procession et Messe
14 Mardi tr S. Boniface, mart. - des Rogations en
15 Merer. b S. Isidore, laboureur et confesseur. f violet.
16 Jeudi b Ascension, d'obligation, 1 r/. Kyr. 2 ton. -II Vép., mém.
17 Vend. h S. Pascal Baylon, confesseur. [du suiv.
18 Samd. r S. Veunant, martyr.

Memento hebdomadaire

QUiBE o. - Les Quarante-Heures auront lieu à Sillery, le 12;
à Saint-Nérée, le 13; à Beauport, le 15; à Saint-Hénédine,
le 16; au Couvent des Laurentides, le 18.

Directeur, X. l'abbi D. GOSSELN : Charlesbourg, Qui.


